
LA CËRAMIOUE A VERNIS NOIR DANS LES GARRIGUES
DU LANGUEDOC ORIENTAL

par Bernard DEDET

La zone des Garrigues, à laquelle nous limitons cette étude, correspond à la partie intérieure du département
du Gard, comprise entre la grande plaine littorale au sud et la montagne cévenole au nord et au nord-ouest. Dans cette
région, les recherches sont très récentes et ne permettent pas de suivre "évolution complète des céramiques à vernis
noir non attiques. En effet des fouilles systématiques n'ont été entreprises que depuis une douzaine d 'années seule­
ment et on ne connait encore aucun niveau homog ène datable entre le milieu du Ille et la fin du Ile 5. av. J .-C. Actuel­
lement , les seuls documents dont on dispose, trouvés en positions stratigraphiques ou dans des ensembles clos, se
rapportent , pour ce qui concerne l'époque de la céramique à vernis noir , à la première moitié du Il le s. et surtout au
1er s. av. J .·C. Pour la deuxième moitié du Ille, et le Ile s. on n'a que du matériel trouvé hors dé tout conte xte. Malgré
ce hiatus, sans aucun doute provisoire . l'étude de ce matériel présente un double intérêt, sur le plan de la répartit ion
régionale des styles, qu 'il s'agisse des importations italiques ou des fabr ications régional es, et sur le plan de la répar­
tition des formes.

La documentation provient des gisements suivants , tous situés dans le Gard (f ig. 1) : les oppida de Gailhan,
Castelvielh (Sainte-Anastasiel , Vié-Cioutat (Mons, Monteils). l'Ermitage (Alès) et du Serre de Brienne (Brignon), les
habitats de Cambroux, Les Brus, Prouvessa, d isséminés sur la bordure sud-est du massif du Bois des Lens (Combas,
Montpezat). la tombe de Saint-Laurent-des-Arbres, et le dépôt (tombe ?) de Sauveterre Il }. Sont plus particulièrement
concernés, pour la première moitié du Ille s., Gailhan , Castelvielh et Vié-Cioutat, et , pou r le 1er s. av. J .-C., Castel­
vielh , Vié-Cioutat, l'Ermitage, Cambroux, Les Brus, Prouvessa, Saint-Laurent-des-Arbres et Sauveterre. Nous tenterons
tout d'abord de déterminer les caractères princ ipaux et la signif ication de cette céramique à vern is noir et de dégager
les tendances générales de la diffusion de ces céram iques dans la zone des Garrigues du Languedoc oriental. Ces re­
marques seront limitées au mobilier trouvé en contexte. Nous dresserons ensuite l'inventaire site par site, niveau par
niveau, de l'ensemble de ce matériel, y compris celui qui est dépourvu de tout contexte et qui ne peut être daté que
typologiquement. Nous ne donnerons les descriptions techniques que dans le cas d'exemplaires pour lesquels l'identi­
fication fa it problème.

1. CARACTERES ET SIGNIFICATION.

1.1. Les premières importa t ions à vernis noir non attiques (Ille s. av. J.~.).

1.1.1 . L'atelier des petites estampilles.

Des productions issues de l'atelier des petites estampilles, récemment définies par J .P, Morel (2) , se ren­
contrent à Gailhan, Castelvielh et Vié-Cioutat, qu i so nt actuellement les seuls sites connus dans cette région pour la fin
du IVe s. et la première moitié du Ille s. Ce fait souligne bien l' importa nce de ce commerce, particulièrement bien
anesté en Gaule méditerranéenne et en Catalogne (3).

Les vases identifiables (Gailhan, Castelvielh) se rapportent à des bols Lamb. 27b. C'est la forme la plus
courante de la production de cet atelier (41.

1.1.2. Protocampanienne

Le style protocampanien (5) est attest é à Caste lvielh sous la forme de deu x bo ls Lamb . A 27b.

- Pour les référ ences concernan t ces gisements , voir ci-dessous. 2e part ie. L 'oppidum Saint-Vincent à Gaujac Gard ) a également
livré un e importa nte série de vases il vernis no ir de la fin du Ile et du 1er s. av. J .-C. et do it fai re l'objet d 'u ne publicat ion
de la part de son fou illeur J . Charmasson .

2 - Morel 1969a. 59-117 .

3 - Sur la d iffusion des petites estampilles, voir tb td. , 94 ·103 et Sanm art i 1973a, 135-173 .

4 - Cette for me est extrêmement dominante parmi les petites estampilles que livrent les oppida gard ois de Aoque-de-Viou et de
Nages (Py 1976, 545-606, et notamment 5621. Elle domine également dans tous les autres gisements oô cette productio n
a été étud iée, sur les sites catalans (Sanmarti 1973a), comme à Otbla (Bats 1976,63-801. Pour la numérotation des formes
de vases , nou s utilisons la méthode préconisée par Morel 1963,7-58 et notamment 13~14 et 18-19.

5 - Sur la déf inition de la protocampanienne, voir Lamboglia 1960, 292 -304 et notamment 293, et Morel 1965b, 81-85.
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1.2. La céramique campanienne du 1er s. av. J.-C. et ses imitations.

Les gisements du 1er s. av. J.-C, des Garrigues ont livré quatre grands groupes de céramique à vernis noir :
- Campanienne A tardive
- Campanienne B
- Campanienne C
- Imitations de Campanienne C, regroupantsept styles différents.

1.2.1. La céramique Campanienne A tardive.

Cette catégorie présente les caractères suivants 16) que l'on retrouve sur les lots de tous les sites étudiés ici:
La pâte est tendre à très tendre et rayable à l'ongle; elle laisse des traces au toucher, elle est finement granu­

leuse et comporte des petits trous; elle contient des inclusions très fines (moins de 0,1 mm) de mica, de calcaire et
des grains noirs. Sa couleur est ocre-rose parfois teinté de rosé ou de beige.

Le vernis est généralement noir, exceptionnellement brun sombre-rouge. Il est terne , mat ou plus rarement
mat-luisant. Dans tous les cas il est mince, peu adhérent, usé ou écaillé et s'efface facilement. On rencontre fréquem­
ment des fumures rouges sous le pied ou autour du pied et parfois un disque d'empilement, de couleur rouge au
centre de la vasque à l'intérieur.

La surface est lisse mais présente souvent des stries de tournasage.
Le répertoire des formes apparaissant dans les niveaux d'habitat homogènes est le suivant :

- Lamb. A 31 : Vié-Cioutat (12 ex .l, Castelvielh (4 ex.). Ermitage (2 ex.l, Prouvessa (1 ex.), (Total 19 ex.).
- Lamb. A 36: Vié-Cloutat (11 ex.l ; (Total Il ex .l.
- Lamb. A 5/7 haute 171 : Vi é-Cioutat (1 ex.) ; Castelvielh (4 ex), Ermitage (1 ex.) : (Total 6 ex.).
- Lamb A 28c: Vié·Cioutat (5 ex.), Castelvielh (1 ex.) ; (Total : 6 ex.),
- Lamb. A 5 : Vié-Cioutat (2 ex) , Castelvielh (1 ex.), Ermitage (2 ex.l, Cambroux (1 ex.] , Prouvessa (1 ex) ; (Total
7 ex) .
- Lamb. A 6 : Vié-Cioutat (3 ex .I, Ermitage (2 ex .); (Total 5 ex .l ,
- Lamb. A 27c : Vié·Cioutat (1 ex.), Castelvielh (2 ex.) ; (Total 3 ex .).
- Lamb. A 28a : Ermitage (1 ex.) ; (Total 1 ex.).
- Lamb. A 27b : Vié·Cioutat (1 ex.) ; (Total 1 ex.l ,
- Lamb A 5/7 : Cambroux (1 ex.l.
- Forme non classée, proche de Lamb. A 55 : Castelvielh (1 ex .) ; (Total 1 ex.)
- Forme non classée, coupe carénée à lèvre déversée : Castelvielh (1 ex .) ; (Total 1 ex.), 181.

La tombe de Saint-Laurent-des-Arbres et le dépôt (tombe ?) de Sauveterre, ont livré les formes suivantes :
- Lamb. A 5/7 : Saint-Laurent (1 ex.l, Sauveterre (3 ex.) ; (Total 4 exl ,
- Lamb. A 27b : Sauveterre (2 ex.) ; (Total 2 ex .).
- Lamb. A 28c : Saint-Laurent (1 ex.l,
- Lamb. A 31b : Saint· Laurent (1 ex.) .

A l'exception d'une rosette c-ntrate sur fond de bol trouvé à Castelvielh dans un contexte peu précis et
semblant se rapporter à la première moitié du 1er s. av. J .·C. (fig. 5, na 7), aucun vase campanien A tardif daté
par le contexte du 1er s. av. J.·C. n'est porteur d'estampille 191. Les seuls décors que l'on relève sont de deux types:
- cercles incisés sur fonds de patères.
- disques et cercles de rehaut blanc sur fond et filets de rehaut blanc près du bord de certains bols.

Il s'agit là de la dècoration caractéristique dela carnpariienne A tardive duler s. av. J. ·C. 1101.

La liste des formes attestées dans les gisements des Garrigues au 1er s. av. J.-C. est plus importante et plus
variée que celle qu'admet J .-P. Morel pour la campanienne A tardive du 1er s. [c'est-à-dire le groupe 3 des formes
reconnues à Hippone et au Maroc, qui ne comprend que les formes 1, 517a et 113 (11). En fait on trouve dans les
Garrigues au 1er s. à la foisles formes du groupe 3 de J.-P. Morel, caractéristiques selon cet auteur du 1er s. av. J.-C.,
mais aussi les formes du groupe 2 d'Hippone ou du Maroc que J.-P. Morel date du Ile s. av. J.·C. 1121.

6 - Pour la déf inition de la Campanienne A tardive, voir Morel 1963, 21 ; J.·P. Callu, J.·P. Morel , R. Rebutfat et G. Hellier, Thamu-
sida, 1.MEFR , suppl. 2, Paris, 1965, p. 80; Morel 1965a , 38: .

7 - Il s'agit d'une variante haute ou profonde de la forme Lamb. A 517. La forme Lamb. A 5/7 ~ été définie par Lamboglia 1952c,
131·236 et notamment 167. Cett·~ forme Lamb . A 5/7 est "équ ivalent de la forme Morel 517a (Morel 1965a, 205) par suite
de la distinction d'une variante Morel 517b (Morel 1963 , 26·26) . La variante Lamb. A 5/7 haute n'est pas distinguée par
ces auteurs, J.-P. Morel classe des vases semblables è la forme haute sousla dénomination « grandsbols de forme 27c lt IMo·
rel 1965b, 86, na 18 et 19. et 99, fig. 2. nO 51. Nous nous en tiendrons à l'appellation de 5/7 haute que nous avons adoptée
dans Dedet 1974, 59-117 et notamment 65-68.

8 - Parmi les trouvailles de surface, mais partant rie pouvant être datées par le contexte , on reiève une coupelle Lamb . A 34b è Cas­
telvielh et une coupe Morel 68 au Serre de Brienne.

9 - Il est admis que l'usage de décorer la Campanienne A au moyen d 'estampilles cesse vers 100 av. J.-C. : N. Lamboglia 1960,
p.303.

10 - Cf . Morel 1967, 107-139 et notamment 115 .

11 - Morel è paraître c ; Morel 1967, 114; Morel 1968,55·76 et notamment 59 .

12 -Ibid . Ce groupe 2 comprend les formes 5, 6 , 278, b et c, 27/55, 28, 318. 34, 36, 49A, 55,65, et 68.
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Parmi toutes les formes relevées, on notera deux cas de formes non classées, toutes deux sur l'oppidum de
Castelvielh ; une patère pouvant se rapprocher de la forme Lamb. A 55 (fig. 4 nO 5) et une coupe carénée à lèvre
déversée (fig. 4 , nO 17). Si le prèmier vase semble inédit, le second est connu en Campanienne A au Grand·Congloué
et en Campanienne A tardive dans la nécropole de la Catalane aux Baux-de-Provence (131.

L'échantillonnage des vases est trop faible à Castelvielh et à l'Ermitage pour que l'on puisse comparer valable­
ment les taux de fréquence des formes entre les trois sites des Garrigues. Toutefois, on constate une très grande variété
dans la fréquence des formes d'un gisement à l'autre, à l'exception du bol Lamb. A 31 qui est le vase le plus courant
dans les trois habitats.

Ces formes et ces décors sont identiques à ceux des autres gisements du Languedoc oriental, de l'Ardèche ou
de la Provence, actuellement bien connus, comme Nages entre 70 et 30 av. J.-C. (141, Alba (15), les tombes du 1er s .
av. J.-C. de Beaucaire (16), celles de Saint·Rémy-de-Provence 1171 ou la nécropole de la Catalane aux Baux-de-Pro­
vence (8). On les retrouve de même dans les sites du Languedoc occidental (191. Plus précisément on remarquera
que le répertoire des habitats se rapproche plus de celui de l'oppidum de Nages où dominent entre 70 el 30 av. J .-C.
les formes Lamb. A 27b, A 31 et A 36 , tandis que celui de la tombe de Saint Laurent et du « dépôt» de Sauveterre
est semblable au catalogue des nécropoles de Beaucaire, des Baux ou de Saint-Rémy où les formes Lamb. A 5/7, A 5
et A 6 sont les mieux représentées .

1.2.2. La Campanienne B.

La céramique de type B que l'on rencontre dans les niveaux du 1er s. av. J.-C. des gisements des Garrigues a
une pâte finement granuleuse, homogène et sans vacuole, de couleur jaune-paille ; le vernis est noir mat et lisse. Ces
caractères correspondent à la définition de la campanienne B de Vintimille donnée par N. Lamboglia 1201-

Dans les habitats cette céramique est illustrée par les formes suivantes :
- Lamb. BI: Vié-Cioutat (3 ex.) ; Cambroux (1 ex.),
- Lamb. B 5 : Vié-e ioutat (2 ex.), Castelvielh (1 ex.) .

.- Lamb. B 6 : Vié-Cioutat (1 ex.l, Ermitage (1 ex.) .
- Lamb. B 2 : Vié·Cioutat (1 ex.). Ermitage (1 ex .).
- Lamb B 10: Vié-eioutat (2 ex.I,
- Lamb. B 3 a : Vié-eioutat (1 ex.).
- Pasquinucci 127 : Vié-eioutat (1 ex.) 1211.

En outre la forme Lamb. B 5 se trouve dans le « dépôt» de Sauveterre.

Les types de décor attest és dans ce lot sont: ,
- sur coupe Lamb. B lA : deux traits incisés à l'extérieur sous le bord 1221-
- sur patère Lamb. B 5 ou B 7 : des ce rcles concentriques incisés à l'intérieur de la vasque et encadrant des guillochis.

Le répertoire des formes inclut à la fois des formes très courantes de la Campanienne B (Lamb. B lA, 82,
B3a, B4 et B5) et des formes rares, considérées comme datables du Ile s. (Lamb. B6, BIO et Pasquinucci 127) (23).

13 - Cette coupe carénée est semblable è des exemplaires du Grand-Congloué (cf . N. Lamboglia, Problemi tecnici e cronologic i dello
scavo sottomarino al.Grancl-Congloué, RSL, 28, 1961, p. 138-154 et notamment p. 147, fig. 3, ne 41 et è une coupe de la
nécropole de la Catalane aux Baux (Arcelin 1973,91-195 et notamment 127. fig. 22 , nO 31 et 128 ). Dans ces travaux, cette
forme est assimilée è la forme Lamb. A 49 ou rapprochée d'elle.

14 - Py 1976,585-588. On notera en outra la présence è Nages de rares exemplaires de coupes A 42/49 et A 34 (cette dernière
forme existe toutefois è Castelvielh mais en surface).

15 - R. Lauxérois et M. Vichy, A propos des origines d'Alba Helviorum, Gal/ia, 33, 1975, p. 49-60 et notamment p. 55.

16 - B. Oedet, A. Michelozzi , M. Py, C. Reynaud et C. Tendille, Ugernum, Protoh;stoÎf6 de SsaucBire, A.R.A.L.O." cahier ne 6,
Caveirac,1978, p. 83-125.

17 - P. et C. Arcelin, Les sépultures préromaines de Saint-Rémy-de-Provence (Bcuchee-du-Bhônel , RAN, 8, 1975, p. 67·135, et
notamment p. 76-77.

18-Arcelin 1973,112.

19 - Par exemple La Lagaste ou Castelnaudary, Aude; pour des comparaisons précises avec ces gisements voir Dedet 1974, 255-274
et notamment 26()'263, et Py 1976,586-588.

20 - Lamboglia 1952a, 139-206 et notamment 140. Sur les problèmes de définition et d'origine de la Campanienne B, cf. Morel
1963,16-17 ; Mor.ll96B, 6~1.

21 - Parmi les trouvailles de surface, è l'Ermitage, on rencontre en outre les formes Lamb. B 3b et ~ 4b ou c.

22 - On trouve également des cercles incisés 'f l'intérieur de coupes Lamb. B 1A et Lamb. B. 4, provenant de trouvailles faites en
dehors de tout contexte è l'Ermitage.

23 - Sur la datation des formes Lamb. B 6 et B 10, voir les remarques de Morel 1968,63.
Par ailleurs, la datation de la forme Pasquinucci 127 aux Ille-Ile s. av. J .-C. est hypothétique (d. Montagna Pasquinucci
1972, 269-498 et notamment 401) .
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De fait les premières se rencontrent couramment dans les gisements du Midi de la Gaule ayant livré de la Campanienne
B au 1er s. av. J .-C. : à Nages (24), à la Catalane (25) ou à Saint-Rémy (261. Les secondes pour leur part apparaissent
également au 1er s. av. J .-C. dans d'autres sites que ceux des Garrigues : patère Lamb. B6 à Nageset dans la tombe 19
de la nécropole des Marronniers à Beaucaire (27) ; urnette Lamb Bl0 dans la tombe 12 de la même nécropole (28) ;
bol Pasquinucci 127 dans plusieurs niveaux et ensembles clos de la région, plus particulièrement datés de la deuxième
moitié du Ier s. av. J.-C. (291.

Il apparaît également enfin que la décoration de cercles incisés et de guillochis sur fonds de patères ne doit
pas être réservée au Ile s. av. J. -C. (301.

1.2.3 . La Campanienne C.

Quelques vases peuvent être rapprochés du type C (31). Leur pâte est fine ou finement granuleuse et contient
du mica, du calcaire et de fines inclusions noires; la couleur est gris-orangé ou gris-ocre,.avec une mince pellicule grise
près des surfaces; le vernis est noir-mat ou noir-luisant, écaillé et usé.

Le registre des formes attestées est très limité:
- Lamb. C la : Vié-Cioutat Il ex.) ; Castelvielh (1 ex.).
- Lamb. C 7 : Ermitage (2 ex.).
- Lamb. C 1ga : Ermitage (1 ex .l,

Deux types de décor ornent ces vases :
- sur forme Lamb. C la : deux tra its incisés sous le bord à l'extérieur.
- sur forme Lamb. C 19a : cercles concentriques incisés et guillochis (32).

Ces formes de vases sont les plus courantes dans ce style . En particulier dans la région, elles existent à Nages
entre 70 et 30 av. J.-C. (331, dans la nécropole de la Catalane aux Baux-de-Provence (341 et dans les sépultures de
Saint-Rémv-de-Provence (35).

1.2.4. Les imitations de Campanienne C.

On peut regrouper les imitations de Campanienne C que l'on trouve dans les gisements des Garrigues en sept
rtv les :

1.2.4.1 Style 1

Le style 1 a une pâte le plus souvent très fine, parfois finement granuleuse, parfois trouée; cette pâte est
micacée et contient quelquefois en outre un peu de calcaire; sa couleur est gris-bleu homogène à gris-perle homo­
gène; le vernis sauf exception a disparu , mais sa trace laisse souvent une nuance sombre sur la surface du vase.

C'est le style le plus fréquent dans les Garrigues puisqu'il forme 64 ,7 % des imitat ions de Campanienne C
et est représenté à Castelvielh, à Vié-Cioutat, à l'Ermitage, à Prouvessa et aux Brus. Il existe dans les formes Lamb.
C 5, Lamb. C 7 et plus rarement Lamb. A 28c, C 6 et C 19.

1.2.4.2. Style 2.

La pâte, très fine et trouée, contient du mica, un peu de calcaire et des grains noirs; sa couleur est gris
sombre au centre, gris plus clair à gris-jaune sous la surface; vernis noir-mat très usé. .

Ce style (globalement 8,8 % des imitations de Campanienne C des Garrigues) n'est attesté qu 'à Vié-Cioutat
et sous la forme de patères Lamb. C 7.

24 - Formes Lamb. B 1, B3, B 4, B 5, B 7 et B 8 à Naqesau 1er s. av. J.-C . (Py 1976,6021.

25 - Formes Lamb . B 1a, B 2, B 3 et B 5 è La Catalane IArcelin 1973, 129>-

26 - Forme Lamb . B 5 à Saint-Rémy, P. et C. Arcelin, Les sépultures préromaines de Saint-Rémy, op. cit. , p. 78 .

27 - Py 1976, 588 ; B. Dedet, A. Michelozzi , M. Py, C. Reynaud et C Tendille, Ug8mum, op. ott., p. 104.

28 - Ibid. , p. 91 .

29 - Sur la répartition et la datation de ces bols « à anses en boucle ») en Languedoc oriental, voir la synthèse de M. Py, Recherches
sur Nlm8s prérometne, Annexe 1 (à paraître), et l'article de Gourvest 1960, 24·26. On ajoutera un exemplaire à Badalona
Iprov . de Barcelone) : J. Guitart Duran , 8setu/o, topografia arquflo/ogica, urbanismo fi historia, Badalona, 1976, p. 225,
fig. 51, nO9 et p. 226.

30 - Morel 1968, 60 , fait de ce type de décor une caractéristique du Ile s. av. J .-C. En fait il est nettement attesté au Ier s. av. dans les
gisements des Garrigues .

31 - Sur la définition de ce type voir Lamboglia 1952a, 140, et Morel 1963, 17 .

32 - Ce type de décor apparaît également sur des fonds de patères Lamb. C 5 ou 7 trouvés hors contexte à l' Ermitage.

33 - Py 1976, 590 (formes C 6 et C 7).

34 - Arcelin 1973, 134 (formes C1, C2, C7 et C19) .

35 - P. et C. Arcelin, Les sépultures préromaioes cfl'!Saint ·Rémy, op. cit., p. 79 (formes C7 et C 191.
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1.2.4.3. Style 3.

La pâte du style 3 est granuleuse et non homogène, elle est de couleur chamois-ocre sombre avec une mince
zone gris-sombre sous la surface; elle 'contient du mica, un peu de calcaire et quelques grains noirs; le vernis, très
usé, est noir à rouge-marron et mat.

Les vases de ce style ne se rencontrent qu'à l'Ermitage et toujours sous la forme Lamb. C 16. Le style 3
représente 11,7 % des imitations de campanienne C de la région considérée.

1.2.4.4. Style 4.

Le style 4 a une pâte granuleuse, trouée et légèrement feuilletée, contenant du mica, du calcaire et des traces
charbonneuses. Sa couleur est gris-bleu au centre de la paroi à gris-ocre vers la périphérie et prend une teinte plus
sombre sous la surface. Le vernis est noir-mat et très usé.

Ce style (5,8 % des vases imitant la Campanienne Cl n'est attesté qu'à l'Ermitage et sous la forme de patères
Lamb. C 5 ou C 7.

1.2.4.5. Style 5.

Ce style a une pâte fine de couleur grise à ocre-gris ; elle est micacée et inclut en outre des particules cal­
caires abondantes; le vernis est noir à marron.

L'unique exemplaire attesté dans cette technique provient de l'Ermitage et il s'agit d'une coupelle Lamb. C 2.

1.2.4.6. Style 6.

La pâte, très fine , est de couleur gris-beige cla ir; elle est micacée; le vernis, très usé est de couleur noir-
marron.

Ce style ne se rencontre qu'à l'Ermitage et sous la forme d'une patère Lamb. C 7.

1.2.4.7. Style 7.

Le style 7 a une pâte granuleuse non homogène, de couleur gris-ocre avec sous la surface une mince zone
grise; elle renferme du mica et de la calcite; le vernis a disparu.

Ce style n'existe qu'à l'Ermitage et sous la forme d'une unique patère Lamb. C 7.

1.2.4.8. Comparaisons.

Des imitations de Carnpanienne C semblables se retrouvent à même époque à Nages (36). à Beaucaire (371
ou à Saint-Rémy (38). dans les mêmes formes .

1. 3. Les tendances générales de la diffusion des céramiques à vernis noir dans les Garrigues du Languedoc
oriental au 1er s. av. J.C.

La proportion de la céramique à vernis noir et de ses imitations par rapport à l'ensemble de la céramique
fine, indigène et importée, peut être calculée sur les sites de Vié-Cioutat, de Cambroux et de Prouvessa :

- Vié·Cioutat, entre 60 et 25 av. J.-C. : 8,26 % (Fouille l, Ilot l, Maison 3, Salle D, couche 3).
- Prouvessa, milieu du 1er s. av. J.·C. : 1.2 %.
- Cambroux, dépotoir du milieu du 1er s. av. J .-C. : O,g % ; et habitat de la deuxième moitié du 1er s. av.

J .-C. : 1,4 %.
Nous manquons actuellement de données chiffrées sur les autres habitats du Sud de la Gaule pour pouvoir

apprécier la relativité de ces taux. Une estimation calculée sur le mobilier du 3e décapage de la fouille du refend est du .
rempart de Nages 1391 donne une proportion de 12,9 % environ de céramique campanienne et imitations par rapport
au total de la céramique fine , dans la première moitié du 1er s. av. J.-C. Est-ce la localisation géographique ou le petit
écart dans la chronologie qui explique que la campanienne soit un peu plus rare à Vié-Cioutat qu'à Nages? Par ail­
leurs, la nature même des sites du Bois des Lens, habitat dispersé dont l'économie devait être d ifférente de celle des
grands oppida tels que Vié-Cioutat ou Nages, doit permettre d 'expliquer l'extrême faiblesse de la représentation de la
campanienne à Cambroux et à Prouvessa. L'interprétation de tels chiffres isolés reste aléatoire.

36 - Py 1976.557-558.

37 - B. Dedet, A . Mlchelozal, M. Py, C. Reynaud et C. Tendille, Ugsrnum, op_ctt., p. 99 ,104 et 113.

38 - P. et C. Arcelin, Les sépultures préromaines de Saint-Rémy( op. cit.• p. 79-80.

39 - Cf. M. et F . Py. Contribution à "ét ude des remparts de Nages (Gard). Les fouilles de 1967 auprès des « refends Sud et Est ».
RAN, 2, 1969. p . 97-121 et notamment p. 117.
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La répart ition entre les différentes catégories de céramiques à vetnis noir peut être évaluée dans les gisements
de Castelvielh et de Vié-Cioutat. Le premier a livré des niveaux de la première moitié du 1er s. av. J.·C. et le second
des niveaux des deuxième et troisième quarts de ce siècle. Les résultats, en pourcentages, par sites, sont regroupés
dans le tab leau suivant (40) : .

Castelvielh Vié-Cioutat

A tard ive 76,23 59 ,27

8 9 ,90 9,04

C 1,98 0,22

Imitat ions de C 11,88 31,45

On ret iendra de ces ch iffres un certain nombre de constatat ions :
1) de la première moitié au 3e quart du 1er s. av. J.-C. les importations de Campanienne A tardive et de

Campanienne C diminuent. La Campan ienne A est certes prédominante sur les deux sites ; elle l'est toutefois beau­
coup moins à Vié-Cioutat (2/3 de la céramique à vernis noir) qu 'à Castelvielh (3/4 de la céramique à vern is noir) . La
Campanien ne C est partout extrêmement rare. Sa diminution n'en est pas moins spectaculaire puisqu'il y a, en pour­
centage, dix lois plus de C à Castelvielh qu 'à ViéoCioutat.

2) La proportion de la céramique camoanlenne B reste stable , entre 9 et 10 %.
3) Dans le même laps de temps la progression des imitations de Campanienne C compense la dim inution de

la Campanienne A tardive. Ce phénomène trouve confirrnat ion dans les évaluations que l'on peut tenter entre les diffé­
rentes habitations de l'Ermitage. Sur ce site en effet, dans l'hab itation de la parcelle 205 datée du milieu du 1er s. av.
J. -C., la Campanienne A tardive forme environ 50 % de la céramique à vernis noir, la Campanienne B! 15 % environ,
et les imitations de C, 35 %, ce qui est très comparable aux chiff res de Vié-Cioutat, pour la même période. Dans l'habi­
tation de la parcelle 204, datée du dernier quart du siècle, les quelques rares fragments de Campanien.ne A tardive, de
Campanienne 8 et de Campanienne C semblent résiduels tandi s que la très grande majorité des vases à vern is noir
sont des imitations de Campanienne C.

. Les tend ances de l'évolution du commerce des céramiques à vern is noir que l'on constate dan s les gisements
des Garrigues se ret rouvent sur l'oppidum de Nages qui est le seul site de même nature, dans la région, où cette c éra­
mique a été ét udiée : entre les phases Nages III ancien (100-70 av. J .·C.) et Nages III moyen (70-30 av. J .oC.) l'évolu­
t ion des proportions entre les sty les A.B, et imitat ions de C est parallèle à celle constatée entre Castelvielh (1ère
moitié du Ier s.) et Vié-Ciouta t (60-25 av. J .oC.). Seule la C véritable, qu i est également très exceptionnelle à Nages,
a une courbe inverse (cf. dia~ramme cumulatif de la li~. 2).

En définit ive, malgré des différences très sensibles dans les répertoires des formes d'un site à l'autre, les
Garrigues ont au ler s. av. J.-C. un faciès de céramique à vernis noir parfa itement comparable à celu i du reste de
Languedoc oriental, et proche aussi, mais avec une plus grande raret é de Campanienne C toutefois , de celu i de la
Provence rhodanienne. Les mêmes courants commerciaux issus de Campanie (style A), de Sicile (style C), ou non
encore localisés (style B : Campanie ? Toscane l ie intéressaient donc, avec des intensités relatives semblables, toutes
ces régions et sans doute peut-on voir dans cette unité, au moins jusqu'au milieu du 1er s. av. J .-C. une marque de
l'influence des marchands marseillais. Ce commerce a suscité des imitations également proches dans tout le domaine
bas-rhodanien, et contemporaines, celles du type C dont l'origine reste encore à localiser. Toutefois les imitations
à vernis rouge connues dans la zone littorale du Languedoc oriental ou en Provence rhodanienne ne sont pas attestées
dans les gisements des Garrigues. .

2. INVENTAIRE.

2.1. Oppidum de Gailhan.

L'oppidum de Gailhan est occupé de la lin du Vie s. au début ou à la première moit ié du Ille s. av. J.-C.
141). Les trouvailles de céramique à vernis noir non attique concernent des couch es correspondant à la phase d'ha­
bit at la plus récente du gisement (sondage .2, couches 1 à 3). De par leur position strat igraphique, ces couches sont

40 - Pour Caste tvielh, total de 101 exempl aires lsondage 1, couche 1 et so ndage 3, couche 1} ; pou r vré-ctcuwt, total d e 442 exem­
plaires.

41 _ Découvert en 1974, ce gisement a fait l'obj et de campagnes de sondages en 1975, 1976et 1977 : cf . B. Oedet , Premieres recher­
ches sur l'oppidum du Plan de la Tour à Gailhan , Gard (fin Vle-début Ille s. av. J.-C.) .. sondages 1975-1977 ; à paraltre
dan s la série des cahiers de l'A.R.A.L.O. Le mobilier provenant de Gailhan est con servé au Dépôt archéologique de Vézé­
nobre s (Gard).
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postérieures au milieu du IVe s. av. J .-e . Leur mobilier n'inclut toutefois auc un élément précis autre qu e les frag­
ments de vases à vernis noir permettant de donner un terminus ante quem à ces niveaux.

La céramique à vernis noir non attique de ce gisement comprend les pièces suivantes:
- fond de bo l (fig. 3, nO 1) ; pâte dure de couleur beige ; vernis sur la face supérieure noir mat, épais et velouté ;
face inférieu re réservée; décor à l'intérieur de rosette s à demi-imprimées : deu x sont partiellement visibles, l'en­
semble devait en comprendre quatre. Ce fragment semble devoir être rapporté à l'atelier des petites estampilles.
- bord de bol de forme 27b (fig. 3. nO 2) ; diamèt re il l'ou verture comoris entre 14 et 14,5 cm ; pâte du re, t rès
homogène, de couleu r chamois-orangé à gris-orangé ; vernis noir mat , épais et velouté, localement iridescent ; côtes
et str ies de tournassage à l'extérieur. Ce fragment, qui semble brûlé secondairement, appart ient, selon to utes proba ­
bilité il l'atel ier des petites estampilles (42) .

14,2 :

( 2c=J
0 /0 CM--- - 1

Fig . 3 . - Gailhan ; céra mique du type ate lier des pet ite s êstamp illes .

2.2. Oppidum de Castelvielh (Sainte ·Anastasie).

La céramique à vernis noir non attique de Castelvielh provient soit de deu x des onze sondages (sondages
1 et 3) que nous avons effectués en 1975 au cours d 'une campagne de recherches consacrée à ce site, soit de ramas­
sages de surface faits par C. Hugues {431. Dans le premier cas, il s'agit de trouvailles possédant un contexte. De ces
sondages il ressort que l'oppidum est occup é dès le Vie s. av. J .·C. et jusqu'au Haut-Empire , toutefois la période
comprise entre le milieu du Ille s. et la fin du Ile s. av. J .-C.. est très mal représentée.

2.;1.1 . Sondage 3, couches 2 et 3.

Il s'agit de couches de remblai d 'habitat contenant un mobilier mélangé du IVe et de la première moit ié du
Ille s. av. J .-e . parmi lequel on trouve les exemplaires de céramique à vernis noir non attique suivants :
- panse de bol de form e 27a ou b de l'ate lier des petites estampilles.
- un bord 'de bol 27b (fig. 4, nO 1) ; diamètre il l'ouverture 18,2 cm ; pâte dure, non homo gène, de couleur beige·
rosé ; vernis noir luisant; côtes de tou rriasage à l'extérieur. Il s'agit très pro bablement d 'un vase protocampanien .

2.2.2. Sondage 1. Couche 1.

La couche 1 du sondage 1 est un niveau de sédimentation d 'ha bitat de la première moitié du 1er s. av. J .-C.
Elle a livré deux type s de céramique à vern is noir :de la Campanienne A tardive et de la Campanienne B.

2.2.2.1 . Campanienne A tardive.

Elle comprend les forme s suivantes : une patère Lamb. A 5 (fig. 4 , na 111. tro is patè res Lamb. A 517 hautes
(441 (fig. 4, nO 13, 14 et 16) ; un bol Lamb. A 27c (fig. 4, nO12) ; trois bols Lamb. A 31b (dont fig. 4 , nO 15) et une
coupe il panse carénée et bord déversé de form e non classée 145 1 (fig. 4, nO 17) .

La seu le décorat ion existant dans ce lot est le filet de rehaut blanc sous le bord , à l' int érieur de bols Lamb.
31 b (fig. 4 , nO 15).

2.2.2.2 . Campanienne B.

La Campanienne 8 n'est représentée que par une patêre Lamb. 8 5 (fig. 4, nO 18).

42 - Il est possib le q ue les de ux tessons de Gailha n étud iés ICI appartiennent au même vase .

43 - Sur cet important gisement repéré de pu Îs la fin du XIXe 5., voir M. Louis et A. Blanchet , F.O.R. , VIII, Gard, 194 1, p . 18 5 (avec
bibliograph ie antérieu re). Nous remercions M.C. Hugues qu i a bien voulu nou s co nfier le matériel de surface qu'il a dé ­
cou vert il Castelvielh . L'ensemb le du mobilier de Castelvielh est conse rvé au DépOt archéologiq ue de Vézénobres (Ga rd).

44 - Cf. ci-dessus , note 7 .

45 - Cf. c i-dessus, note 13 .
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2.2.3. Sondage 3, couche 1.

Cette couche contenait, avec des documents datables du 1er s. av. J.-C. de la céramique à vernis noir (Campa­
nienne A tardive, Campanienne B, Carnpanienne C et imitation de Campanienne CI. mêlée à du mobil ier du IVe s. et
de la première moitié du Ille s. Ce lot de céramique à vernis noir doit donc être rapporté au 1er s. av. J.-C.

2.2.3.1 . Campanienne A tardive.

On trouve dans la couche 1 du sondage 3 les vases de Campanienne A tardive suivants: une patère Lamb.
A 517 haute (fig. 4, nO 3) ; une patère de forme non classèe que l'on rapprochera de la forme Lamb. A 55 (fig. 4,
nO 51 ; une coupe Lamb. A 28c (fig. 4, nO 41 ; un bol Lamb. A 27c (fig. 4, nO 21 ; un bol Lamb. A 31 b (fig. 4, nO 61
et un fond de bol dècoré d'une rosette centrale, simple et de pet ite dimension (13 mm. de diamètre) à six pétales
arrond is (fig. 6, nO 7).

2.2.3.2. Campanienne B.

Ce style est représenté par un pied Morel 8 (46) de patère Lamb. 8 5 ou 7 (fig. 4, ne 7) ; l'usure de la surface
ne permet pas de discerner l'existence éventuelle d'un décor.

2.2.3.3. Campanienne C.

A cette technique se rapportent deux vases: une coupe Lamb. C la décorée de deu x traits incisés sous le
bord (fig. 4, nO81 et un fond de patère Lamb. C 5 ou 7 avec sillon sous l'anneau du pied (fig. 4, nO 10 ).

18

1

'8 ?,
,~ ~ C::l -~3

19 ;, 4L/J
2

18 ?.. 1 7

'-~~ 65

' _b 7

2 1,1

\ E:J6.7

~ ~
8 14,6 10

1I~ '
14 C:===;!

?El ,-13
12

17C=J
-----o CM

27, 8

1 0~ 18~

Fig. 4 . - Castelvielh ; 1 : sondage 3, couche s 2 et 3 (prot oeempan lenne) : 2 à 10 : sondage 3, couc he 1 (2 è 6 : cem penie nn e A tardive ;
7 : cernpanlenne B ; 8 et 10 : campanienne C ; 9 : imitation de campani enne Cl ; , 1 Il 1B : sondage " couche 1 (11 il 17 :
campanienne A tardive; 18 :campanienne Bl.

46 - Morel 19668, 227 .
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2.2.3.4. Imitation de Campanienne C.

Il s'agit d'un bord d~ patère Lamb. C 5 de style 1 d 'imitation de Campanienne C (fig. 4, nO 9).

2.2.4. Trouvailles de surface.

Castelvielh a en outre livré, en surface différents styles de vases à vernis noir.
L'atelier des petites estampilles est attesté par un bord de bol Lamb. 27b (fig. 5, nO 1).
Dans le style protocampanien, on trouve un bol Lamb. A 27b (fig . 5. nO 2) ; pâte beige-rosé, dure mais non

homogène/trouée; vernis noir luisant; stries de tournasage à l'extérieur.
La Campanienne A tardive regroupe les formes suivantes : une patère Lamb. A 28a (fig. 5, na 3) ; une patère

Lamb. A 5/7 haute (fig. 5. nO 61 ; une patère Lamb. A 28c (fig. 5, nO 51. deux patères Lamb. A 36b (dont fig. 5.
ne 81. un bol Lamb. A 31b orné de deux filets de rehaut blanc sous le bord à l'intérieur (fig. 5, nO 9) ; un bol Lamb.
A 27b (fig. 5, nO 10) ; un bol Lamb. A 27c (fig. 5, nO 7) et une coupelle Lamb. A 34b (fig. 5, nO 4).

La Campanienne B est représentée par quatre patères Lamb. B 5 dont trois bords (dont fig. 5, nO 11 et 12)
et un fond (forme Lamb. B 5a) décoré de quatre cercles incisés et dix cercles de guillochis (fig. 5, nO 131. une patère
Lamb. B 6a (fig. 5, nO 141 ; deux patères Lamb. B 6 (dont fig. 5, nO 15) ; une coupe Lamb. B 1a déco rée de deux
lignes incisées à l'extérieur sous le bord (fig . 5, na 16).

( 1 1

14)

,c=Jj "\
8

{ ,0' c E3
4

21,8, 5LJ~ J 1
~

17,5

\ 7C==:=' 21,5

~ al '"? 13

C-9 ~ '0c=:::J

o 10 CM
••••• 1

1, 2

• 14

~'8

?

'-~: : ::'----:::;-5
13

(

Fig. 5. - Castelvielh, surface; 1 : petites estampilles; 2 : protocampanienne ; 3 à 10 :campanienne A tardive ;
11 à 16 : campanienne B.

2.3. Oppidum du Serre de Brienne. (Brignon).

Bien que n'ayant fait l'objet d'aucune recherche systématique, l'oppidum du Serre de Brienne a cependant
livré un grand nombre de documents, soit au cours de ramassages de surface! soit à l 'occasion de travaux agricoles, qui
attestent de son occupation dès le début du deuxième du Fer et durant l'époque gallo-romaine (47). Parmi ces té­
moins, on relève une série de six fonds de céramique Campanienne A classique, recueillis en surface par J. Sauvajol
(481.

47 - M. Louis et A. Blanchet, F.O.R., op. cit., p. 189-190; Gallia, 24 , 1966, p. 474-475 ; 29,1971 , p. 390; 31,1973, p. 500; 33,
1975, p . 513.

48 - Nous remercions M.J. Sauvaicl Qui a bien voulu nous confier cestessons pour étude. Cesobjets sont conservés dans la collection
J. Sauvajol à Brignon. Sur la figure 6, tes parties en creux sont figurées en noir, les parties en relief en blanc .
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Les fonds de vese retrouvés sont tous bas ; ils possèdent une paroi externe soit légèrement oblique (sept
exemplaires sur dix), soit verticale (trois exemplaires sur dix) mais jamais surplombante. Sept de ces fonds ont une
gorge ou un ressaut au point de soudure de la vasque. Les seuls décors présents sont soit deux cercles incisés concen­
triques (quatre exemplaires) soit un cercle de rehaut blanc (un exemplairel1541.

2.4.2.2. Campanienne B.

Cette catégorie est illustrée par les vases suivants:
- 3 coupes Lamb. B lA décorées de deux traits incisés sous le bord à l'extérieur et de deux cercles concentriques
incisés sur le fond à l'intérieur.
- 2 patères Lamb. 8 5. dont une de forme Lamb. 8 5b. reconstituable et montrant un décor sur le fond de cercles
concentriques incisés et de cercles de guillochures.
- 2 petites urnes à anses Lamb. 8 10 (fig. 7, nO 11 et 12).
- 1 patère Lamb..8 6 (fig. 7, nO 13).
- 1 coupe Lamb. 8 2.
- 1 pyxide Lamb. 8 3 a;
- 1 fragment d'anse en boucle, très caractéristique de la coupe Montagna Pasquinucci 127 (fig. 7, nO 18). La pâte de
ce vase est toutefois légèrement plus claire et d 'un ton plus franchement jaune que celle des autres vases du groupe B.
Le vernis, très terne, est noir nuancé de marron .

2.4.2.3. Campanienne C.

Cette 'technique n'est représentée que par un bol Lamb. C la décoré de deux traits incisés à l'extérieur sous
le bord (fig. 7, nO 17).
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Fig. 7. - Vlé-Cloutet : 1 à 10 : campanienne A tardive ; 11 à 13 et 19 : campanienne B ; 14 à 16 et 1B : imitations de campanienne C ;
17 : campanienne C.

54 - Poùr tous ces fonds, on se réfèrera à Dedet 1974a, 259, fig. 2, nO 20 è 28 , les fouille s de 1972 è 1977 n'ayant apporté aucun
élément nouveau.
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L'un de ces fonds peut être rapporté à la coupe Morel 68 (fig. 6, na 61. Deux autres pièces , suffisamment
bien conservées pour être analysées. sont des fonds annulaires bas à parois obliques avec un angle à l'extérieur.. et dont
le plan de pose est limité à une arête (fig. 6, na 2 et 4) .

. Cinq de ces vases portent un décor :
- fig . 6, na 3 : feuille de très bonne Qualité, en creux avec nervures en relief; disposition radiale. Cette pièce diffère
des autres par une pâte ocre-fouge-marron et un vernis noir mat-luisant, épais.
- f ig. 6, na 1 : palmettes en relief à base formée par deux volutes ; dlspèsitlon radiale, à l'intérieur d'un cercle de guil­
loch is.
- fig . 6, na 2 : palmette en relief sans base; disposition radiale.
- f ig. 6, na 4 : grande rosette simple à huit pétales allongés , disposition centrale.
- f ig. 6, na 5 :'rosette à huit pétales arrondis ; disposition centrale.

Ces quatre dern iers exemplaires ont une pâte ocre -rose et un vernis noir mat-luisant ou noir luisant, mince.
Typologiquement tous ces objets sont caractéristiques du milieu ou de la deuxième moitié du Ile s. av. J.·C.

1491.

2.4. Oppidum de Vié-eioutat (Mons, Monteilsl.

L'oppidum de Vié-Cioutat a connu troi s -occupations d istinctes: la première au Chalcolithique, la deuxième
des environs de 500 aux env iron s de 300 av. J .-C. (phase Vié-eioutat 1), et la troisième du 2e quart du 1er s. av.
J.-C. au milieu du Ile s. après J .-e. (phase Vl é-Cioutat II) (50) . La céram ique à vern is no ir non attique se t rouve,
exceptionnellement dan s des niveaux de la f in de la phase Vié-Cioutat 1 et, en plus grande Quantité, dans ceux du
début de la phase Vié-Cioutat Il (Vié·Cioutat Il ancien) . Nous avons fa it récemment le po int sur ce mobilier à vernis
noi r issu des fou illes effectuées entre 1966 et 1972(51) ; nou s présenterons donc ic i la synthèse de ces données et de
celles provenant des campagnes de fouilles suivantes, de 1972 à 1977 (521.

2.4.1 . Vié-eioutat 1.

Un seul vase à vernis no ir non attique est à rattacher à la fin de la phase Vié·Cioutat t , mais il est issu d'une
couche de remblai d'habitat ne prêsentant pas de datation fine. Il s'agit d 'un fragment de fond de bol, de forme non
déterminable, de l'atelier des petites estampilles. Il est décoré d'une palmette en creux, disposée non radialement
1531.

2.4,2. Vié-eioutat Il ancien.

Pour ce qui concerne la phase Vié-Cioutat Il ancien qu i occupe les second et troisième quarts du 1er s. av.
J.-C. on rencontre quatre catégories de céramique à vernis no ir : la Campanienne A tardive (59 ,27 % de la céramique
à vernis noir), la Campanienne B (9,04 %1, la Campanienne C (0,22 %) et des imitations de campanienne C (31,45 %1.

2.4.2.1. Campanienne A tardive.

La 1iste des formes attestées est la su ivante :
12 bols Lamb . A 31b·(dont fig. 7, na 6, 7 et 9) : 29,26 % de la Campanienne A tardive. Cinq de ces bols sont

décorés de filets de rehaut blanc à l'intérieur sous le bord (dont fig. ~ na 6 et 7).
- 11 patères Lamb . A 36 (dont fig. 7 , na 51 : 26,82 %.
- 5 patères Lamb . A 5n (dont fig. 7 , na 2 , 3 et 81 : 12,19 %.
- 5 patères Lamb. A 28c : 12,19 %.
- 3 patères Lamb. A 6 (dont fig. 7 , na 4) : 7,31 %.
- 2 patères Lamb. A 5 : 4,87 %.
- 1 patère Lamb . A 517 haute (fig. 7, na 1) : 2,43 %.
- 1 bol Lamb. A 27b : 2,43 %.
- 1 bol Lamb. A 27c : 2,43 %.

49 - Pour la définition et la datation de la forme Morel 68 au milieudu Ile S., voir Morel 1965b, 87-88 ; sur la chronologie des timbres
estampillés sur Campanienne A : Lamboglia 1952a, 201 ; voir aussi les remarques concernant le style des estampilles dans
Morel 1965b, 85-86.

50 - Sur les fouilles effectuées sur ce site depuis 1966, voir B. Dedet, Céramique dite indigène du 2e Age du Fer sur l'oppidum de
Vié-Oioutat IMons, Monteils, Gard), Cahiers Ligures de Préhistoire et d'Archéologie, 17, 1968, p. 178-197 ; B. Dedet, les
niveaux protohistoriquesde l'oppidum de Vié-Cioutat (Mons, Monteils, Gard) , fouilles 1966-1968, RAN, VI, 1973 , p. 1:71
(avec bibliographie antérieure) ; B. Dedet, Recherches récentes sur l'oppidum de Vié-Cioutat (Gard). 1966-197 2, Bulletin de
l'Ecole Antique de Nimes, 6-7,1971 -1972, p. 17-46.

51 - Dedet 1974a, 255·274.

52 - Nous ne donnons ici en illustration (fig . 7) Que les découvertes effectuées depuis 1972 et renvoyons è l'articlecité suprapour le
détail et l'illustration des découvertes antérieures. L'ensemble de ce mobilierest conservé au Dépôt Archéologiquede Vézé·
nobres (Gard).

53 - Cf. B. Dedet, Les niveaux protohistoriques de l'oppidum de v,..-Cioutat, op-ott., p. 49, p. 54, fig. 46, na 461 et p. 55, fig. 47,
na 461 . On rapprochera cette palmette de Morel 1969a, 72, fig. 5, nO 19 à 24 .
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2.4.2.4. Imitations de Campanienne C.

Deux styles d'imitations de Campanienne C sont connus à Vié-Cioutat :" le sty le 1 et 2. Dans le style 1 on
trouve une coupe proche de la forme Lamb. A 2& (fig. 7, nO 14) et quatre patères Lamb. C 7 (dont fig. 7, nO 15
et 16) . Le style 2 est représenté par tro is patères Lamb. C 7 (dont fig. 7, nO 18).

2.5 . Oppidum de l'Ermitage (Alès).

Fréquentée à différentes époques de la Préhistoire, la colline de "Ermitage.d'Alès est systématiquement
occupée au cours de deux phases bien distinctes. La première, au Va s. av. J.-C. est marquée par les trouvailles faites
en surface de nombreux fragments d'amphore massaliète et quelques rares fragments d'amphore étrusque tardive.
La deuxième période d'occupation est datée des trois derr.iers quarts du 1er s. av. J.-C. et est mieux connue grâce
aux fouilles de sauvetage de J. Salles et du Groupe de Sauvegarde des Vestiges de l'Ermitage. La céramique à vernis
noir étudiée ici provient so it de ramassages de surface ou de fouilles anciennes (et dans ces deux cas ne possède pas
de contexte) soit des fouilles de J. Salles et du Groupe de Sauvegarde (habitations des parcelles 205 ,204 et 212)
(551 .

2.5.1. Habitation de la parcelle 205.

Cette habitation, en partie taillée' dans -le rocher. en partie bâtie en pierre sèche, n'a livré qu'une couche
d'habitat , bien datée par un abondant monnayage des deuxième et troisième quarts du 1er s. av. J.-C. La céramique
à vernis noir qu'elle contenait comprênd tro is catégories : Campanienne A tardive, Campanienne B et imitations de
Campanienne C.

2.5.1.1. Campanienne A tardive.

Les vases suivants sont en Campanienne A tardive : deux patères Lamb. A 5 (fig. 8, na 1 et 6), deux patères
Lamb. A 6 (fig. 8, nO 7 et 81.deux patères Lamb. A 36lfig. 8, nO 9 et 10), une patère Lamb. A 517lfig. 8, nO21. une
patère Lamb. A 517 haute (fig. 8 , nO 51. une coupe de forme probable Lamb. A 28a Ifig. 8, nO3) et deux bols Lamb.
A 31 b décorés de filets de rehaut blanc à l'intérieur sous le bord (fig. 8, nO4 et 11) .

2.5.1.2. Campanienne B.

La Campanienne B comprend une patère Lamb. 8 6b (fig. 8 , ne 12), un fond Morel 8 de patère Lamb. B 5 ou
7 décoré de cercles incisés et de cercles de guillochis (fig. 8 , nO 15) et une coupe Lamb. B 2 (fig. 8, nO 13).

La variété B lourde se retrouve dans un fond Morel 8 de patère Lamb. B 5 ou 7 (fig. 8, nO 14) ; la-technique
est identique à celle des exemplaires précédents .

2.5.1 .3. Imitations de Campanienne C.

Cinq styles d'imitations de Campanienne C sont présents dans l'habitation de la parcelle 205 : les styles 1,3.
4 ,5 et 6.

Dans le style 1 nous trouvons une coupe de forme proche de Lamb. A 28c (fig. 8, nO 20), deux patères
Lamb. C 7 (fig. 8, nO 21 et 23) et deux fonds de patères Lamb. C 5 ou 7 dont un décoré de cercles incisés et de guil­
lochis (fig. 8, nO 27 et 28).

Le style 3 n'affecte que des bols tronconiques Lamb. C 16 : 3 exemplaires (fiq. 8. nO 17 à 19).
Les autres styles sont plus rares: style 4 pour une patère Lamb. C 7 (fig. 8, nO 24) ; style 5 pour une coupelle

Lamb. C 2 (fig. 8, nO 25) ; et style 6 pour une patè re Lamb. C 7 (fig. 8, nO22).
Cette fouille a en outre livré un bol Lamb. C 16 d'imitation Campanienne C. Ce vase a été reconst itué et il est

impossib le d 'en reconnaître le style (fig. 8, nO 16) .

2.5 .2. Habitation de la parcelle 204.

L'habitation de la parcelle 204 montre deux stades de construction . Dans une première étape il s'agit d'une
habitation partiellement taillée dans Je rocher et partiellement bâtie en pierre sèche, semblable à celle de la parcelle
205. Dans une seconde étape, l'habitation est réaménagée complètement. Les murs sont reconstruits et sont décorés
d'un enduit jaune sur la face intérieure, et le sol 'est formé d'une mosaïque blanche et noire, bâtie sur le socle rocheux.
Cette réfection qui peut être datée du dernier quart du 1er 5. av. J.-e., a fait disparaître le niveau d'habitat co rres­
pondant au premier stade de cette habitation.

66 - Sur le site voir M, Louis et A . Blanchet, F.O.R' I op. on. p. 205-206 ; Gallia, 29, 1971, p. 389-390 ; 33,1975, p. 512; et les
relat ions des fouilles de J. Salles et du Groupe de Sauvegarde des Vestiges de l'Ermitage, dans Actlvtt és et travauK. 1971 ,
1972, 1973, 1974 et 1976 (bulletins ronéotés>. Nous remercions M.J. Salles d'avoir bien voulu nous confier la céramique
campanienne de ce site pour étude, ainsi que MM . M . Bordreuil et Ph. Magne qui ont mis à notre di,sposition les vases con ­
servés au Musée du Colombier à Al ès'et au DépOt de Préhistoire du Fort Vauban à Alès. A l'exception despiècesexposées
au Musée du Colombier, le matériel est conservé au DépOt ArchéOlogique de Vézénobres (Gard) .
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La céramique à vernis noir de cette hab itation comprend essentiellement des imitations de Campanienne C
et quelques rares fragments de céramique Campanienne A tardive, B et C.

2.5.2.1. Campanienne A tard ive.

La seule forme représentée dans cette technique est le bol Lamb. A 27c (un exemplaire, fig. 9, na 11. Par
ailleurs un tesson de coupe porte un graffite , tracé à la pointe sèche 'après cuisson à l'extérieur, en lettres grecques
(eta , pi,...) (fig. 9, na 2).

2.5.2.2. Campanienne B.

L'habitation de la parcelle 204 n'a livré dans ce sty le, qu'un fond de coupe Lamb. B 1A décoré de deux traits
concentriques incisés à l' intérieur du fond . (fig. 9. na 3).

2.5.2.3. Campan ienna C.

Seule une patére Lamb. C 7 (fig. 9, na 8) peut êt re rattachée -au style C.

2.5.2.4. Imitations de Campanienne C.

Les styles 1 et 3 sont attestés. Au style 1 se rappo rtent quatre patéres de forme Lamb. C 7 (fig. na 9 à 12) et
un fond de patére Lamb. C 5 ou 7 munie d'un sillon sous l'anneau du pied (fig. 9, na 13). Dans le style 3 nous ne trou­
vons que des coupes Lamb. C 16 : quatre exemplai res (fig. 9, na 4 à 7).
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Fig . 9 . _ Ermitage : habitation de la parcelle 204 : 1 et 2 : campanienne A tardive: 3 : 'campenlenne B : 4 à 7 et 9 'à 13 : imitat io ns
de campanienne C : 8 : campanienne C.
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2.5.3.3. Imitations de Campanienna C.

Les imitations de Campanienne C regroupent tro is styles: les styles 1,4 et 7.
Dans le style 1, une patère Lamb. C 7 (fig. 10, nO 3) et deux fonds de patère Lamb. C 5 ou 7 (fig. 10, nO 8 et

9) présentant une rainure sous l'anneau du pied et décorés à J'intérieur de quatre traits concentriques incisés, sccom­
paqnés, dans un cas, de guillochures (fig. 10, nO 8).

Dans le style 4, un fond de patère Lamb. C 7 ou 5 avec sillon sous l'anneau du pied (fig. 10, nO 6).
Dans le style 7, une patère Lamb. C 7 (fig. 10, nO 2).

2.5.4. Trouvailles isolées.

De découvertes fortuites et de fouilles anciennes faites sur le site de l'Ermitage, proviennent plusieurs vases
à vernis noir, Campanienne A tardive, Campanienne B, Campanienne C et imitations de Campanienne C. Le contexte
de ces vases est aujourd'hui inconnu.
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Fig. 10 . - Ermitage : habitation de la parcelle 212 : 1, 4, 5 et 7: campanienne C ; 2, 3, 6 . 8 et 9: imitations de campanienne C ;
10 : campanienne B.
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2.5.3.3. Imitations de Campanienne C.

Les imitations de Campanienne C regroupent trois styles : les styles 1.4 et .7.
Dans le style t. une patère Lamb. C 7 (fig. 10. nO3) et deux fonds de patère Lamb. C 5 ou 7 (fig. ID, nO Bet

9) présentant une rainure sous l'anneau du pied et décorés à l'intérieur de quatre traits concentriques incisés, accorn ­
pagnés, dans un cas, de guillochures (fig. ID, nO BI.

Dans le style 4, un fond de patère Lamb. C 7 ou 5 avec sillon sous l'anneau du pied (fig. ID, nO 6).
Dans le sty le 7, une patère Lamb. C 7 (fig. 10. nO 2). ,

2.5.4. Trouvailles isolées.

De découvertes fortuites et de fouilles anc iennes faites sur le site de l'Ermitage , proviennen t plusieurs vases
à vernis noir, Campanienne A tardive, Campanienne B, Campanienne C et imitat ions de Campanienne C. Le contexte
de ces vases est aujou rd'hu i inco nnu.
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Fig. 11 . - Ermitage ; trouvailles anciennes. Campanienne A te-ëfve .
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2.5.4.1. Campanienne A tardive.

Oans cette technique on trouve les forme s suivantes : une patère Lamb. A 517 haute (fig. 11, nO 1). deu x
patères Lamb. A 5/7 (fig. 11, na 2 et 41, une coupe Lamb. A 27b (fig, 11, na 3), une coupe Lamb. A 31bdécorée
de deux filets de rehaut blanc sous le bord à l' intér ieur lI ig. 11, na 5), une patére Lamb. A 6 (fig. 11, na 61, une
patère Lamb. A 36 (fig, 11. na 7) et une lampe à huile (fig, 11, na 181 .

Tous les fonds de ce lot sont très bas,les uns obliques (fig. 11, na 9,1 1,12,14 et 151, d'autres à paroi ex­
terne verticale (fig. 11, na 8, ID, 13 et 161 ou méme surplombante (fig. 11, na 17). Certains ont une gorge au contact
de la panse (fig. 11, na 9.12,14 et 17) ou une petite moulurat ion (fig. 11, na 10 et 161. La décoration comprend
soit des cercles incisés (fig. 11, na 8, ID, 11, 13, 14, 16 et 17) soit des cerc les de rehaut blanc surfond de bol proba­
blement Lamb. A 31 (fig. 11, na 9).

2.5 .4.2. Campanienne B.

Dans ce groupe on trouve une patère Lamb. 8 6b (fig. 12, na 11 portant sur la panse à l'extérieur un graffite
tracé après cuisson à la pointe sèche, Lougous, en lett res grecques 1561 , une patère de Lamb. 8 5 (fig. 12, na 3) , une
patère de forme proche de Lamb. 8 5a (fig. 12, na 14), une coupe Lamb. B 1A (fig. 12, na 21 décorée de deux traits
incisés sous le bord à l'extérieur et de tro is cercles concentriques à "intérieur, une pyxide Lamb. 8 3b décorée sous le
pied à l'extérieur de deux cercles très finement incisés (fig. 12, na 5) , trois vases supports Lamb. B 4b ou B 4c, dé­
corés à l'intérieur de deux cercles concentriques incisés (fig. 12, na 6 à 81; une coupe Lamb. B 2 (fig. 12, na 12), un
fond Morel 7 de patère B 5 ou 7, décoré à l'intérieu r de deux cercles incisés encad rant sept cercles de guillochis obli ­
ques et portant à l'extérieur sous le pied un graffite fragmentaire. tracé à la pointe sèche : T... (fig. 12, na 4), deux
fonds Morel 8 (fig. 12. na 10 et 11) et un fond indéterminé (fig. 12, na 9) . En outre un fond (fig. 12, na 13) qui a une
pâte 'plus claire que .celle des autres vases campaniens B de ce lot et un vernis noir nuanc é de marron, peut appartenir
à un bol à «anses en boucle» de forme Pasquinucci 127 1571 .
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F ig. 12 . - Ermitage; tr ouvaillesanciennes. Campanienne B.

56 _ Sur ce graffite, voir M. Lejeune, Textes gallo.grecs, Etudes celtiques, 15,1 1976-1977, p. 105·149 et notamment p. 115 , texte 6.

57 _ On comparera la forme de ce fond avec Montagna Pasqulnuccl 1972,286, fig. 4, ne 29 et Gourvest 1960, 25 , fig. 4 et 5. Les
caractères techniques de pâte et de vernis sont semblables à ceux relevés sur l'anse du bol Pasquinucci 127 de Vl é-Cloutat
(cf . supra 2 .4.2.2.).
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2.5.4.3. Campanianna C.

La Campanienne C n'est représentée que par un fond de patère Lâmb. C 5 ou 7 (fig. 13 , na 41, dessous du
pied réservé , et décor à l' intérieur de quatre cercles incisés encadrant des guillochures radiales.

2.5.4.4. 1mitations de Campanienne C.

Seul le style 1 est attesté. Il est illustré par deux patères Lamb . C 7 (fig. 13, na 1 et 3) et un fond de patère
Lamb. C 5 ou 7 (fig. 13 , na 2) ailec sillon sous l'anneau du pied. , '

..- t?=???t" .....J , , 2

,0 10 CM__ · r

"Pig..13. - Ermitage ; trouvailles anciennes. 1 à 3 : imitat ions de cempenlenne C ; 4 : campanienne C.

2.6. Habitats de la bordure sud-est du Bois des Lens (communes de C,ombas et de Montpazat) .

. Les recherches de MM. J .-C. Bessac et R. Bonnaud dans le secteur sud-est du petit massif du Bois des Lens,
ont révélé J'existence d'un grand nombre de petits gisements du 1er s. av. et du 1er s. ap. J .-C., disséminés dans cette
zone. Parmi eux,· les sites de Carnbroux, des Brus (Montpezat) et de Prouvessa (Combas) ont livré quelques exern ­
plaires de céramique à vernis noir, da.osdes contextes du 1er s. av. J .-C. 158>'

2.6.1 . Cambroux (Montpezat).

Du niveau préromain (deuxième moitié du 1er s. av. J ',-C.) de l'habitat de Cambroux, provient un fond de
coupe Lamb. BIen céramique campanienne de type B (fig. 14 , nO 3) . '

Un dépotoir constitué aux environs du milieu du ter s. av. J .-C. à proximité du même habitat a livré une
patère Lamb . A 5 (fig. 14, nO 11 et une patère Lamb. A 5/7 décorée à l'intérieur de deux cercles incisés (fig. 14 , nO 2).
en céramique Campanienne A tardive.

2.6.2 Les Brus (Montpezat}.

Le d épotoir d 'atelier de potier de la deuxième moitié du 1er s. av. J .-C. découvert aux Brus, renfermait une
patère Lamb. C 6 en imitation de Campanienne C de style 1 (fig. 14, nO4) .

58 - Sur Cambroux, Gallia. 33. 1975, p. 517 ; sur J'ensemble de ces gisements: J.-C. Bessac. R. Bonnaud et M. Py, Prospections et
sondages archéologiques sur la bordure sud-est du Bois des Lens (Communes de Montpezat et de Combas, Gard) , à pa­
reître dans Bulle tin de l'Ecole Antique de Nimes, Nous remercions les auteurs de ce travail d'avoir bien voulu nous confier
ce lot de céramique pour étude.
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2.6.3. Prouvessa (Combas).

Un dépotoir des environs du milieu du 1er s. av. J.-C. a livré deux catégories de céramique à vernis' noir.
- en Campan ienne A tard ive, une patère Lamb. A 5 (fig. 14, na 6), un fond de patère décoré de deux cercles con ­
centriques incisés (fig. 14, na 5) et un bol de forme Lamb. A 31 b (fig. 14, na 7).
- une coepe de forme Lamb. C 19a (fi9. 14, na 8) qui peut être rapprochée de la Campan ienne C : pâte fine et ml­
cacée, de couleur gris-verdâtre ; vernis noir. mat.
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Fig. 14. - Bordure sud-est du Bois des Lens ; 1 et 2 :Cambroux. dépotoir, campanienne A tardive ; 3 : Cambroux, habitat ,
campanienne'O ; 4 : Les Brus, imitation de campanienne C ; 5 èS; : Prouvessa. 5 è 7 ~ campanienne A tardive,
S : cemeenjenne C.

2.7 . Tombe.de Saint-Laurent,cIes·Arbres.

La tombe isolée de Saint-Laurent-des-Arbres contenait trois récipients en Campanienne A tardive associés
à un matériel du second quart du 1er s. av. J.-e. 159) : une patère Lamb. A 517 décorée de deux cercles incisés à l'in­
térieur, une coupe Lamb. A 28c également décorée de deux cercles incisés à "intérieur et un bol Lamb. A 31 b avec
cercles de rehaut blanc près du fond .

2.8 . D'p6t de Sauveterre.

Ensemble clos incomplet dont la formation reste énigmatique (tombe 1) et qu i peut dater du premier tiers
du 1er s. av. J.-e. (60), le « dépôt » de Sauveterre renferma it deux patères Lamb. A 517 dont une décorée de deux
cercles incisés et deux bols Lamb. A 27b de petites dimensions (611 en Campanienne A tardive, une patère Lamb.
A 517 en Campanienne A tardive ou en imita tion de Campanienne A tardive, et une patère Lamb. B 5 en campanienne
B, décorée ~ l'intérieurde trois cerclesconcentriques.

59 _ Pour cette tombe, conservée au Musée Calvet • Avignon. se reporter il G. Barruol et G. Sauzade. Une tombe de guerrier à Saint­
Laurem-des-Arbres, Gard, RSL. 35, 1969, p. 15-78. et plus spéclatement p. 51 ·55 pour la description détaillée de chaque
vase campanien .

60 -Ibid.• Annexe 1. Le Dépatde SauVllt8fm , p. 79-86. Ce mobi lier est conservé au Musée Requien à Avignon .

61 - Plutôt que Lamb. A 24/25 comme le pensent G. Barruol et G. Sauzade, Ibid. p. 84 .
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